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Luxey (40) : 80 hectares ravagés par les flammes 

Hier, l'incendie dont la cause est encore inconnue a mobilisé 120 soldats du feu

Un vent mauvais semble souffler au-dessus du massif forestier depuis plusieurs jours. Hier, il est venu du sud-ouest attiser les flammes d'un violent incendie qui a ravagé près de 80 hectares de pins à Luxey, au lieu-dit Bouheben. Après Lacanau, après Cestas, les Landes ont donc connu elles aussi leur premier gros incendie de l'année. Hier, vers 21 h 30, les pompiers indiquaient que le feu était « fixé ». Près de 80 sapeurs-pompiers s'apprêtaient à passer la nuit sur place pour assurer une surveillance.

Au plus fort de l'incendie, ils étaient cependant plus de 120 - 21 unités - à se relayer au front aussitôt l'alerte donnée, vers 15 h 30. En cette période de sécheresse, ils ont notamment dû faire avec un sol tourbeux qui « garde le feu ».

Aussi, pour être plus efficaces, les pompiers ont créé des pare-feux en raclant le sol avec un bulldozer jusqu'à atteindre le sable, incombustible, créant des séparations entre combustibles brûlés et non brûlés.

Deux hameaux concernés 
Le dispositif au sol a été renforcé par d'importants moyens aériens : deux Dash, avions transportant jusqu'à 12 000 litres d'eau, et deux Canadair ont fait des va-et-vient entre le lieu du sinistre et Mérignac, point de ravitaillement en eau et produit retardant, avec un délai de rotation de 45 minutes. Au total, 32 largages d'eau et de retardant ont été effectués au-dessus des flammes.

Les pompiers se sont frottés à un feu « tout en longueur », d'après le colonel Olivier Bourdil, chef de corps départemental du Sdis. Priorité : la protection des personnes. « Notre premier objectif est de protéger les points sensibles et d'éviter la propagation par l'avant », indique-t-il.

Deux hameaux ont donc fait l'objet d'une attention toute particulière : les lieux dits Bouheben et Gleysevielle, où quelques habitations étaient menacées. Une jeune femme, inquiète, s'est d'ailleurs rendue directement auprès du PC des pompiers, installé sur la route de Lencouacq, pour avoir des informations sur le feu qui menaçait la maison de sa mère. « Quand elle s'est rendu compte qu'il y avait le feu, ma mère a voulu sortir de la maison, mais elle s'est retrouvée bloquée à un croisement, témoigne-t-elle. Elle est donc retournée chez elle. Elle est avec les pompiers qui arrosent la maison. Je suis en contact téléphonique avec elle, mais tant qu'elle ne sera pas sortie je serai inquiète. »

Le maire de Luxey, Jean-Marie Boudey, en réunion à Mont-de-Marsan, a été appelé sur place. « Je ne peux rien faire, indique-t-il, impuissant. Mais je peux donner quelques indications. » Comme la présence d'une ligne à 63 000 volts juste au-dessus du sinistre. Le directeur de cabinet du préfet, Loïc Obled, s'est lui aussi déplacé et a effectué une reconnaissance avec le colonel du Sdis.

Quant aux causes de l'incendie, il était encore trop tôt hier soir pour émettre des pistes valables, confiait-on du côté du parquet de Mont-de-Marsan et de la gendarmerie. L'enquête est entre les mains des militaires de la compagnie de gendarmerie de Parentis-en-Born
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